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AMERS CANADIENS
yspeptiques guérit, outre 

la Dyspepsie des Tuberculeux ou proitri- 
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropisies et les Rhumatis-

Ce trésor des D

DIPHTHERINE
ANTI-D1PHTH E BITIQIIK

1
Spécifique contre la Diphlhêrie et 

avives maux de gorge 
Rien n'est meilleur pour guérir la consomp­

tion ou à sa première période, la bron­
chite aiguë et chronique et les rhu

LA DIPHTHERIE VAINCUE 1
Aux ravages de cette maladie terrible et 

réputée incurable, on a trouvé un remeae 
oui n a jamais failli. L’expérience de plus 
de dix années de succès constants, et des 
centaines de certificats adressée à V inven­
teur par des personnes notables 
de foi attestent l’efficacité viai 
nante de ce remède.

Préparé par le

,

»t
I

Iet dignes 
ment eton-

li
DR N. LACERTE,

LEVIS. P. Q.
Prix : 50 cts., la bouteille. En vente 

chez tous les pharmaciens.
EN DEPOT CHEZ

EM EAR ALARIE, >
71 Rue Bolton, Ottawa,

4 janvier 1884 6m,

LES CELEBBES CHARS PALAIS

CALUMET. LACHINE ET CARILLON
Trois des plus riches chars en Amérique, 

sont att ehés aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montréal.

En connection à Mon'réal avec les trains 
de chemins «le 1er pour Québec, Hali­
fax Saint-Jea.i. Boston, et tous les 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

4*

Les trains pour L’OUEST Quitteront Ottawa
10.45 a.m - T rain press direct pour Perth

Biockviiie, Toronto, Detroit, 
Chicago et tous les points à 
l’ouest viâ chemin «lu Grand 

Tronc. Aii>si pour Utica, Al­
bany. N»w-Yoik, Buffalo et 
tous les points à l’ouest viâ 
y A B. li B.

U 25 ; .tn-Ex près.-- <lu jour pour Pembroke, 
Chuck River • t vous les points 
du haut Ottawa, .-e reliant à 
Ciiack Buy av-'e le train mixte 
de :■ uilbury et de toutes les sta­
te) s interinédia-res.

3.45 p.m.—Trains mixte de i'après-midi,
pour Almonte, Renfrew, Pem­
broke, Check Rivtr et tout s 
les stations intermédiaires, fai­
sant conrifction à la jonction de 
Garleton avec le trains mixte 
po r Brockville et les stations 
intermédiaires.

10.30 p.m —Tra n express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pour Berth, 
Brockville, Toronto, Détroit, 
Chicago et tous les points de ' 
l’ouest viâ G. T. R.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des J 
heures et autres informations concernant * 
les passagers, s’adresser au bureau des 
billets.

ver :t« se UK KUtiïN.
GEO. W. HIBBARD,

Assistant-Agent-Génùrul îles Passagers. *'
archer baker, 

8<muiendau'.-général.
W.C VANHORNE, *

Administrateur-général.

AMEUBLEMENTS
DE

Chambre à Coucher
te plu* grand a^orümeut qui 

ail jamais ele offert.

Genre des plus Nouveaux

W Voyez-les avant de dépenser votre 
argent dans les encans.

v

MAGASIN PAL6IS DE MEUBLES.
38 KIIE HIDKtr.

JACOB ERRAIT.

TEMOIGNAGE CONVAINCANTPlus de Pilules produisant 
les saignements de nez

Un Remède depuis longtemps cherché
Le Composé Vallmr- 

_ lique «le Campbell
guérit les maladies uu 

et les désordres bi­
lieux, les acretés de l'es­
tomac, la dyspepsie, les 
maux de tête, la consti- 

Bffl] nation, et toutes les ma- 
« ladies qui rés ltent d’un 
W état arormal de l’estomac 
* ou des intestins.

Les enfants l’aiment! I es mères l'aimemt!
Parce qu’il est agréable au goût, 

sionne pas les nausées, est certain d 
effets, même pris à petites doses.

Vendu par tous les Pharmaciens.
25 CENTS PAR BOUTEILLE.

mon esprit) dorénavani je suis à 
toi pour la vie.

Que m’importe l’Académie fran­
çaise, les dictionnaires et les gram­
maires du moment que tu te seras 
prononcé, je me soumettrai.

J’aurais encore bea coup de 
choses à dir i,parce que cette cri tique 
est une mine inépuisable, mais je 
serais trop long ; de plus le temps 
me manque.

3 mai 1884.

Servez vos intérêts
Montres et Bijouteries de toute qualité

Je me suis démis l’épauie à la suit 
d’une chute, le 5 octobre 1881. Les do< • 
leurs furent appelés, mais ne purent r*- 
mettre mon bras à son état naturel. Aj r» ? 
121 jours de souffra ices atroces, j’ai la à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, 
médecin réussit à me re mettre le bras n 
position, mais les nerfs étaient tellenia. • 

lue je ne p uvais'plus que fuit > 
à aug e droit. Les nerls j 

; i’ap diqi.6 
de l’alcool-' 

du vinaigre, du Brandy et le l’ami', 
mais sans aucun eflel marqué. Ne 
avions une petite quantité de votre ai. '
-1 liniment d huile. C’est le remède q « 
donné les mei leurs résultats, «le n ‘a 
trouvé que dans une phorni aie et en net:»- 
quantité, et ayant uema' 
ciens pourquoi iis ne garuüieut pas re it 
mède ; “ Eh bien, me répondireut-ils, uou 
ne savions pas que ce remède avait au 
tant de valeur. ” Ils ont été tellemenl sa 
tisfaits de mon témoignage que depuisit-1 
en ont acheté et en ont vendu des - iuai 
t'tés. Mais comme je ne pouvais attendre 
vu que l'on parlait déjà de me mettre fou 
l’influence de l’Ether pour operer sur moi 
bras et détendre les neils. J’ai pvéfeie 
vous écrire immédiatement pour vous de­
mander de menvover six bouteilles, ma 
avant que la seconde fut épuisée, les .mit 
étaient détendus et je pouvais me scr 
de mon bras avéc facilité et sans douleu.

Permettez moi de vous dire que ..u 1 
nous servons habituellement de vol v ai 
nica et linimeal d’huile comme reine- 
pour les brûlures, écorchures, entorse., 
maux de reins et en général pour Miib' 
les maladies externes et cela a ver. '< 
meilleures résultats qu’aucun remède i « 
peut donner. Mon médecin donne s« n e. 
tière approbation à ce remède.

Votre tout dévoué,
Revu D. Goohuk,

Pembroke N. li

Chaque article est garanti tel qu’on le 
représente, sinon la verte est nulle.

Reparation* g »r miUom.
Verres «le mon ire* 10c.

contractés 
mon bras 
raissaient êtieentil d’acier 
tous les remèdes ordinaires.Jonathan

HENRY NORIïZ,
80 RUE RIDEAU,

Porte voisine du London Chop House,
pris du pont.

Horaire des Chemins de Fer

OTTAWA
Pacifique canadien.—Départ pour 

l’Ouest: express 10 45 a.m.; expr 
12.25) 3.45, 10.30) p. m. Pour l’Est: 
train régulier, 8.15, a. m. ; 6.50 p. 
ni. ; train rapide, 4 45 p. m.

Atlantique canadien. — Départ 
des Chaudières, 7.45 a. m. 4 35 p. ni. 
Le départ de la gare de la rue Elgin 
a lieu 15 minutes plus tard.

ans ses

aux pha noo 2 avril 1884 6m

COMPAGNIE DAVIS & LAWRENCE,
(LIMITEE,) GLACE ! GLACEî

Agents Pour le Gros, Montréal.
Nous, soussignés, marchands de glace de 

ville, avons conclu les arrangements 
la saison 1884 :

10 lbs. de
suivants pour
Du 1er mai au 30 septembre, 

glace par jour pour la sais 
20 lbs par jour t our la saison 
Au mois, 10 lbs. pt r jour par mois 

do 20 do do
Le tout payable d’avancé.
Aucun ordre au mois non accom 

du montant requis, ne sera pria en co 
ration.

J. CHRISTIN & Cie.
D. N. CHARLEBOIS. 
M. LAPOINTE & Cm.

j,u i u*>1 OF THEm $5.00NILE 7.5(.l
1.50
2.25PETITE GAZETTE

js*.

Le roi des parfums pour le 
MOUCHOIR

pagné
Comment se rendre malade—Res­

tez exposé au mauvais temps la 
nuit et le jour, mangez beaucoup 
sans prendre d’exercice, travaillez 
trop sans prendre de repos, ayez le 
médecin à tout propos, achetez les 
vils remèdes que Von offre au coin 
des rues, et alors vous voudrez 
connaître

Le moyen de vous guérir—La ré 
ponse se fait en deux mots : ‘‘Prenez 
des Amers de Houblon.”

Pour les rhumes depuis long­
temps attachés, le Baume d’Allen 
pour les poumons apport - la guéii 
-on lorsque tous les autres remèdes 
ont été inutiles. Voir annonce.

VIroquois—Les voyageurs qui 
arrivent tous les jours à la gare 
Union se plaignent que le restau­
rant Iroquois, tenu pu- M. Gédéon 
Gratton, en face de la gare Union, 
n’est pas assez spacieux pour ia 
foule qui assiège son hôtel tous les 
jours. Ses liqueurs et ses cigares 
sont toujours de première choix; 
la table est toujours pourvue de 
m ts délicieux.

La Sprucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente d’au 
eune autr t espèce de composée de 
gomme d'épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de com­
merce

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

Demandés—Des agents pour la 
vente d’un magnifique ouvrage— 
S’adresser à J. P. Auld, Hotel La- 
berge, Hull.

Aucune préparation n’égale les 
Amers Canadiens du Dr N. Lacerte, 
pour guérir la dyspepsie des tuber­
culeux et l’hydropisie.

Vous avez la tranquilité à la 
maison si vous faites usage de la 
célèbre farine préparée à l’Italienne, 
en vente chez N. A. Bavard, rue 
Dalhousie, Ottawa, en gros et en 
détail, et en vente à Hull chez Mal. 
Pierre Durocher, F. Barre te, John 

! Larose et Alex. Morin.

(Signé,)

Compagnie Ravis & Lawrence Ottawa, 21 mars 1884. 3m

Le Restaurai!?(SEULS AGENTS)

MONTREAL
Numéros 13 & 14, Rue ELGIN

Ce restaurant de première 
qu’à quelques minutes de march 
principaux hôtels Toujours à po - t, 
très, et primeurs de la saison. I.e 
tonte heures. La salle à manger de-' de 
est nu premier étage. On fait une spf 
lité des soupes aux huîtres et des ai

SV 3g, classe n’est 
de tous les 

hui-

Sam
Ayant souffert du Rhumatisme peudaa 

longtemps, on m’a conseillé de faite l'e- 
saie -le votre Arnica et liniment d’hu' 
l.a premièie application ..• ■ donna u > su 
lag-ment imm« <lia , et n mniviiaii. j 
capahla d’agir à mes affaires, grâce à vu-*- 
med- ein® mei veilieus- .

Je -uis vulve tout dévoué,
W, ii. Imckisu;.,

218 rue S'. Uoasia.it, iVout’ea..
K-- vente eh-z .. '.;\cikii, rue Suas» >. 

( iltaw r.

lames

BA
—Les prix ne sont pas surchargés.

J. H. SPENCER,
Propriétaire.

âf &M
20 mars 1884

WHmL
i J. M. AltSA. 9

MODES DU PRINTEMPS.PJiiNTIiE,
ssortiment de Chapeaux est des plus 

complets, et dans
L’aDÉCORA THUS,S,

TAPISSIER
E-r VITRIER.

nu le,,..1.1 tipraneu 11. viewlu » IM NS 1ÆS Di UNIEUS 61)1 TSBtiAUME D’ALLEN
Venant directement des manufactures,REMÈDE CONTRE LA

Consomption, la Toux, le 
Rhume. l’Asthme, le Croup

ET TOUTES LES AFFECTIONS DE GORGE 
ET UES POUMONS.

Il guérit la Consomption, quand tous les 
autres Remèdes ont échoué. 

Recommandé par les Médecins, les Garde 
Malades, par tous ceux en un mot qui 

en ont fait usage.
II n’a jamais échoué dans son action.

Il n’a pas d’èiral comme Expectorai»«. 
Il ne saurait faire 

plus faibli 
Il ne contient pas d’Opinn. 

ggy Chaque Bouteille porte les Directions. 
gST’En vente chez tous les Pharmaciens.

Marchand df.

PEINTURE Capots de Caouchouc,
ET DE VITRES,

526 RUE SUSSEX
Parapluie*, 

IJuvrage-i fails par le* Sau­
va «es, etc.

O T T A W A

H. L. COTEM. Arial se charge de toute 
commande dans sa ligne d’ai- 
laires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

128. Rue Rideau: de mal môme au 
e enfants.

DR. ROBEUSON. L.Û.S.
DENTISTE

Gradué du collège - 
delphie et du collège 
Toronto.

BUREAUX

des dentiste de Phila- 
royal des dentistes,Les propriétaires trcuveronl 

un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes IX, 25 rue SPARKS 

(En face de l’hôtel Russell.) 
Dix années d’expérience.17 mars 1883 la

» 3 mars 1884 1 a

V* Poudres de Condition d'Âlexandr MAGASIN D'HABITSHOUI.FN 1*017H le* KO<jXONf
D'AUTOMNE ET D'HIVERET AU'. dKS

Æè*-* 
& & ■>*

.y

MEDECINES CELEBRES CHAPEAUX et CASQUES.POUR LKS

est des p us considérables et comprend 
mutes les nouveautés.C#3bÈ.ex7"4a,uL2ic»'8

£ Agent a Ottawa :—C. STRATTON.
' oins des rues Dalhousie et Sainl-Patrxck 

4 VIS.—Les médecines ci-dessus, cèle 
bres dans tout le Canada pour leui 

efficacité, ne se trouvent que chez M. C 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les contre façon s.

Notre assortiment est même trop considé­
rable, nous voulons le diminuer en—J. L. Beaudry, maison de tail­

leur New-York, No. 523, rue 
Sussex. Pour un habillement de 
première classe, venez au No. 523, 
rue Sussex. Un magnitique assor­
timent de draps, tweeds anglais et 
écossais vient d’être reçu. Une 
visite est sollicitée.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au
quartier et à la livre, livrées à domi PEINTURE, TAPISSERIE, VITRES 
cile, M. Duhamel remeicie ses i 
nombreuses pratiques et le public
en général de l’encoura-emeiv s0. 208, Rue 1IALU0ÜSIE, Ottawa 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour
Une visite est respectueusemen? ; TKND PAB
sollicitée.

MSDiVi A BON MARCHE.6.»

NOTRE ASSORTIMENT DE

C H 15 M 1 S E S
■le toute description, est le plus considé­

rable qui soit en celle ville.

Vos Prix sont des plus Populaires.

\\s* T. ALEXANDER
»vV 0 Nov. 1882 la

E. VCZIiNANOUVEAU MAGASIN
BIJOUTIER et HOHLOtiEB

No, 53G, Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L’AV

[Assortimt-nt complet de Bagues,.
Epingles, Boucles d’oreilles. M 

en or et en argent

A MOITIÉ PRIX
ge fait à ordre sous le plus cou r 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre Waltl u

E. VEZIUA,
Porte volNine da VARIETY HAÏ 1.,

1er dec,

VARIETE RRESQUTINFINIE DE
GOLS,

ET DE DECCRAlI fN CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
LiNG DE CORPS, ktc.

Anm aux

GEO. PHIL BERT
Sirop des Enfants du Dr Coderre- :

Le seul sirop calmant reconnu
la profession médicale. Prix 25c., „ QE0_ philbert, .= charge de toute 
la bouteille. En vente chez G. O commande que l’on voudra bien lui donner. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de la cam- 
e sont priés d’aller lui rendre une 
avant a’acheter ailleurs.

GEO. PHIC.BÉRT,
Ct des po:: :08, RC JS O) . LU O lSIR.

Il fév. 1884.

Àr’xopxiitaire 277, ME WELLIltiïiiN,

C. Gagné et Cie
pa: |

5 mars. 1883 la
Les propriétés de la Diphthérim ! paçm 

du Dr N. Lacer’e s- ni inapiéciabk vi8‘te 
toutes les maladies de 1* 

ci eu bronchus

4. Kill LIPPE E. VAN ET, L. B.
Solliciteur, Procureur, Notaire, elr

BUREAU !
pour
gorge,
nions.

D RION & UbLORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

HO Rue Sparks et 509 Rue Sussex,
Coin ries Rues RIDEAU ET SUSSEX,Ottawa, Ont., 1U Juillet 1880 

Cher Monsieur,—J’ai beaucoup de plai 
sir à recommander l’Elexir de Down, pou: 
les rhumes, la toux, et toutes les aflection: 
des poumons, soit pour les enfents ou 1 s 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
a danF ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, ci 
famille devrtÉl 
bien les directions ; un grand bien résulte­
ra de son usage. Tout à vous. Jobn Hill.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges­
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb. Prix 25c. la 
limite. En vente chez C. O. Dacier 

l H F. MacCarty, Ottawa.

OTTAWA.
Entrée sur la me Sussex. 

1er iuin 188 *OTTAWA.
aux fonds de scènes variés, peints 
îeilleurs artistes du Canada.

soumissions pour la construction 
école publique à Gui ran, Ont., seront 

reçues jusqu’au 15 mai prochain.
Pour plus amples informations s'adresser 

aux commissaires des écoles de la section 
No. 8 de Curran Ont

Des i*

par les m
Grands avantages pour les fêtes.

Vue douzaine de Portrait*,
CABINET SIZE,

et un cadre valant $1.00, pour
$8.00.

Photographies de toutes grandeurs, satis 
faction garantie.

Une visite est sollicitée chez

SPRUCINE
Une des meilleures
rations offertes jusqv. î« : 
au public, pour le soulag 
ment immédiat et la gu.- 
rison de la Toux, du Rhum-. 
de la Bronchite, de VJir - 
rouement, de la Croup- e 
de toutes les maladies de h 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 25 ei 
50c la bouteille.
B. E.llcGALK, Chimisti 

Montrét 1

nous croyons que chaque 
en faire usage en suivant.

T. ROCHON,
Sec. de la section No. 8.

PERDUE
Le 17 Avril, sur la r.ie Dalhousie ou 

York, ou le parcours entre ces rues, une 
P1NGLETTE EN OR, portant cinq pierres 

blanches et ronges. Les personnes qui la 
eraient sont priée» de la rapporter à 

ct généreusement récom»

E
DORION et DELORME, 

No. 140,
569 rue Sussex, coin de la rue 

Is 1 18 Uct. 1888

tro
bu rue Sparks etreau et eero

pensées. ^
la S188-1
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JULES JANIN.

Monsieur le Rédacteur,
Jn viene de découvvi rlecomblede 

l'outrecuidance dans le pseudony­
me nui, ne connaissant ni la gram­
maire, ni la versification, i gné du 
du nom de Jules Janin, une pré­
tendue critique des vers que M. 
Guiudon a publiés dans votre 
journal.

Je ne viens pour défendre M. 
Guiudon, que je n’ai pai l’honneur 
de connaître, mais je veux seule 
ment montrer, qu’avant de criti- 

sujet, il faut le connaître, 
ce que n’a pas crmpr.s “Jules 

janin." Il veut donner des leçons 
de style etdegramiraiie,etcela, 
tombant d :ns des fautes plus graves 
que celles qu’il reproche.

J’ai lu et relu les vers de M. 
Guiudon ; ils ne sont pas parfaits, 
il est vrai, mais de là à dire qu’ils 
sont mauvais il y a loin.

A part deux ou trois exceplions, 
les fautes que Jules Janin prétend 
y trouver ne le sont pas à mon 
sens. Il est évident que Jules Ja­
nin a lu ces vers avec l'intention 
de les trouver mauvais.

Quoiqu’il en dise, je ne vois au 
commencement de “pendant la 
nuit,’’ ni “apostrophes,” ni “invo­
cations.” Qu’il relise et il me don-

quer un 
C’est

en

nera r-isou.
“Couronner la nuit par des flots 

d’étincelles” peut très bien s ) dire 
sans enfreindre les règles du style 
figuré.

“On peut bien couronner quel 
chose dont la forme semblât 

une
que
donner un certain à propos et à 
métaphore archi risquée.” Je don 

la photographie de Jules 
Janin à à celui qui : omprendra la 
phrase ci de*'us.

“S’envelopper jusqu’au cou dans 
l’astronomie,” tout comme si c’était 
un manteau; c’est fort, très fort.

Ce qui est admirable c’est que 
—t’est un pléonasme gros comme le 

bras.
“Parce que la poésie diffère de 

n’emploie presque ja- 
—” Cependant

liera:

la prose, on 
mais : parce que.
“ parce que” se trou ce dans les vers 
de Corneille et de Racine.”

“Ces tournures sont toujours 
prosaïques et rythmiques.

J’ouvre le dictionnaire et je 
trouve rhythme ou rythme : “ Ca 
dence, mesure. Le rythme poétique."

Jules Janin commence par repro­
cher à M. Guindon de ue pas suivre 
les règles de la poésie et mainte 
nant il le trouve trop poétique. Quoi 
croire, le commencement ou la fin 
de la critique. La conclusion que je 
tire de cette contradiction, est que 
M. Janin ne connaissait p~.s la va­
leur ou la portée des mots dont il 
s’est servi.

“L’oreille en ressentant cette 
oscillation cadencée, est ri dement 
choquée.” Je sens ma tête osciller 
sur mes épaules en lisant cette 
phrase. Qu’est-ce que c a veut 
bien dire? Je m’y perds.

O Jules Janin 1 que n’ai je vôtre 
incommensurable savoir pour trou­
ver le : ' is caché de cette p.u-ase ? 
Pourq mi vous servir d’un langage 
que ie commun des mortels ne 
peut comprendre? Etes-vous le 
ceux qui croient être savants quand 
ils sont inintelligibles ? Je le crois, 
parce que votre lettre peut passer 
à bon droit pour l’être.

La dernière strophe de “ Plainte 
et Prière ” a un sens complet, quoi­
que Jules Janin en dise. Qu’il lise 
attentivement et il verra.

O grand Jules Janin ! je te pro 
mets, prosterné à tes genoux, dî­
ne croire ou faire rien avant d’avoir 
ton opinion ; je te demande pardon 
si j’ose te contredire aujourd,hui, 
mais c’est la dernière jèvolte dey

M. P. C. AICLiUH, Tailleur Mi­
litaire, du Broadway d’Ottawa, sera 
toujours heureux de montrer son 
grand et nouvel assortiment des 
plus belles marchandises qui aient 
jamais été importées à Ottawa.

Ceux qui ont habitude de se faire 
habiller à Toronto ou à Montréal, 
économiseront de 40 à 50 oour cent 
en donnant leur commande au 
Broadway.

Trois tailleurs de première 
«lasse sout maintenant employés 
dans cet établissement populaire, 
et M. P. C. Auclair s’étant 
assuré les service? de M. F. X. 
Malo, le tailleur célèbre de Mon­
tréal, au quel il paie un salaire très 
élevé, peut aujourd’hui garantir de 
Brom:ère classe tout ouvrage fait 
dans son établissement.

On fait une spécialité des habits 
de cérémonie au Magasin Militaire 
Broadway,

1*S rue Sparks, Ottawa.
P. C. AUCLAIR, propriétaire.
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